
 

 

 « Convertissez-vous, dit le Seigneur, de tout votre cœur. » Frères, s'il avait dit : « 
Convertissez-vous » sans rien ajouter, peut-être aurions-nous pu répondre : c'est fait, tu 
peux nous prescrire autre chose. Mais le Christ nous parle ici, si j'entends bien, d'une 
conversion spirituelle qui ne se fait pas en un seul jour. Puisse-t-elle même s'achever au 
cours de cette vie ! Fais donc attention à ce que tu aimes, à ce que tu crains, à ce qui te 
réjouit ou à ce qui te centriste et tu verras parfois que, sous l'habit religieux, tu restes un 
homme du monde. En effet, le cœur est tout entier dans ces quatre sentiments et c'est 
d'eux, je pense, qu'il faut entendre ces paroles : « Convertissez-vous au Seigneur de tout 
votre cœur. » 

 Que ton amour se convertisse de sorte que tu n'aimes rien sinon le Seigneur ou bien 
que tu n'aimes rien que pour Dieu. Que ta crainte se tourne aussi vers lui car toute crainte 
qui nous fait redouter quelque chose en dehors de lui et non pas à cause de lui est mauvaise. 
Que ta joie et ta tristesse se convertissent à lui ; il en sera ainsi si tu ne souffres ou ne te 
réjouis qu'en lui. Si donc tu t'affliges pour tes propres péchés ou pour ceux du prochain, tu 
fais bien et ta tristesse est salutaire. Si tu te réjouis des dons de la grâce, cette joie est sainte 
et tu peux la goûter en paix dans l'Esprit Saint. Tu dois te réjouir, dans l'amour du Christ, 
des prospérités de tes frères et compatir à leurs malheurs selon cette parole :     « 
Réjouissez-vous avec ceux qui sont dans la joie, pleurez avec ceux qui pleurent. » 

 « Déchirez vos cœurs, dit le Prophète, et non vos vêtements. » Quel est celui parmi 
vous dont la volonté est particulièrement sujette à l'entêtement ? Qu'il déchire son cœur 
avec le glaive de l'Esprit qui n'est autre que la Parole de Dieu. Qu'il le déchire et qu'il le 
réduise en poussière, car on ne peut se convertir au Seigneur qu'avec un cœur brisé. Écoute 
l'homme que Dieu a trouvé selon son cœur :          « Mon cœur est prêt, ô Dieu, mon cœur 
est prêt. » II est prêt pour l'adversité, il est prêt pour la prospérité, il est prêt pour les 
choses humbles, il est prêt pour celles qui sont élevées, il est prêt pour ce que tu 
ordonneras. « Mon cœur est prêt, ô Dieu, mon cœur est prêt. » Qui est, comme David, 
prêt à sortir et à entrer et à marcher selon la volonté du Roi ? 
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